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 Le Secrétaire général a reçu la déclaration ci-après, dont le texte est distribué 

conformément aux paragraphes 36 et 37 de la résolution 1996/31 du Conseil 

économique et social. 

  

__________________ 

 * La présente déclaration n’a pas été revue par les services d’édition. 
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  Déclaration 
 

 

 Dans le monde entier, les travailleurs sociaux travaillent avec des individus en 

vue de promouvoir leurs droits fondamentaux et d’effectuer les changements voulus 

dans leur vie. Ils s’emploient notamment à faire accepter que l’égalité des sexes et 

l’autonomisation des femmes et des filles en milieu rural sont essentielles à la santé 

sociale et, partant, à la santé économique des États Membres, en conformité avec le 

thème de la soixante-deuxième session de la Commission de la condition de la femme. 

Ces efforts sont également menés au titre de l’objectif de développement durable no 5, 

qui consiste à promouvoir l’égalité des sexes.  

 La Fédération internationale des travailleurs sociaux compte plus de trois 

millions d’employés dans 126 pays. Elle est attachée à promouvoir la justice sociale, 

comme en témoignent les manifestations qu’elle organise chaque année à l’occasion 

de la Journée mondiale du travail social. Les résultats de ces activités, ainsi que 

d’autres données factuelles sont réunis dans le Global Agenda Report (rapport du 

Programme mondial), publié tous les deux ans, qui démontre le rôle du travail social 

dans le développement social durable. En coopération avec de nombreux partenaires, 

les travailleurs sociaux aident des hommes et des femmes à procéder à des 

changements dans leur vie. Dans le monde entier, la Fédération offre, entre autres, 

aux travailleurs sociaux des possibilités de partager et d’apprendre les uns des autres, 

notamment sur les mesures éprouvées pour réduire l’inégalité entre les sexes et 

promouvoir le développement durable de communautés qui n’excluent personne.  

 

  La protection sociale, facteur de changements 
 

 La Fédération internationale des travailleurs sociaux appuie le postulat selon 

lequel les programmes d’aide ne font que maintenir le statu quo et encourager la 

dépendance au lieu de promouvoir les changements nécessaires pour garantir 

l’égalité.  

 En 2016, la Fédération a réaffirmé le rôle que jouaient les travailleurs sociaux 

pour ce qui concerne la protection sociale minimale, en répondant non seulement aux 

besoins des populations vulnérables et exclues de la société, mais également en aidant 

celles-ci à mener à bien ces changements positifs. Il est essentiel, dans l ’intérêt de la 

profession, que les travailleurs sociaux aident les gouvernements et les organisations 

internationales à comprendre qu’ils ne sont pas des administrateurs sociaux mais 

qu’ils ont les qualifications, les connaissances et les compétences voulues pour aider 

des hommes et des femmes à mener à bien des changements.  

 

  Enjeux : 
 

  Enseignement et formation 
 

 Ainsi qu’il est énoncé à l’article 26 de la Déclaration universelle des droits de 

l’homme (1948), toute personne a droit à l’éducation. L’égalité en matière 

d’éducation ouvre des possibilités de développement social et économique pour les 

femmes et les filles des collectivités rurales. Comme l’a indiqué l’UNESCO dans un 

rapport publié en 2016, la disparité entre les sexes est présente dans 37  % des pays ; 

dans 80 % de ces pays, les filles ont moins de chances d’obtenir les mêmes résultats 

scolaires que les garçons. Dans les régions rurales des pays qui, dans l ’ensemble, 

affichent des taux d’achèvement du cycle d’enseignement primaire plus faibles, les 

filles sont plus défavorisées que les garçons (UNESCO, 2016).  

 Analyser les raisons pour lesquelles les filles rurales restent à la traîne en 

matière d’éducation implique d’œuvrer aux côtés de ces communautés pour 

comprendre leurs normes culturelles qui sont souvent un frein au progrès et à la 
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mobilisation nécessaire pour apporter des changements. Lorsque des travailleurs 

sociaux sont présents dans les communautés et peuvent dialoguer avec la population, 

ils sont à même d’appuyer ces changements.  

 Les exemples sont légion dans le monde. Des solutions pratiques telles  que la 

fourniture de serviettes hygiéniques dans certaines communautés permettent aux 

filles de rester à l’école. Cela étant, les campagnes contre les enfants mariées sont 

fondamentales, mais ne suffisent pas à elles seules  ; des travailleurs sociaux doivent, 

sur place, aider les habitants à faire évoluer leurs normes culturelles et favoriser ainsi 

l’avènement de sociétés égalitaires et sans laissés pour compte.   

 En Chine, l’Université ouverte du travail social reconnaît à quel point il importe 

d’investir dans l’infrastructure des communautés rurales. Elle fait appel à de 

nouvelles technologies qui rendent l’éducation accessible à ces communautés et 

permettent ainsi de former des travailleurs sociaux. En formant des habitants dans 

leur propre communauté, les travailleurs sociaux peuvent ainsi renforcer les capacités 

dont celles-ci disposent. 

 

  Santé et bien-être 
 

 La bonne santé et le bien-être constituent l’objectif de développement durable 

no 3. Selon un rapport publié par l’OMS en 2017, 76 % des personnes extrêmement 

pauvres vivent en milieu rural ; l’accès des femmes rurales à des ressources agricoles 

productives contribue à réduire la faim et la pauvreté, ce qui permet de promouvoir 

le nouveau Programme de développement durable à l’horizon 2030. 

 Les femmes se heurtent à des problèmes biologiques et socioéconomiques 

lorsqu’il est question de protéger leur santé. La pandémie de VIH/sida en Afrique 

s’est non seulement traduite par une perte de génération dans de nombreuses familles, 

mais a également causé des dilemmes d’ordre éthique chez les femmes et les enfants 

survivants. Les assistants sociaux travaillent souvent avec des femmes et des filles 

séropositives pour les inciter à prendre des médicaments antiviraux qui leur 

permettront de survivre car elles risquent de ne pas avoir régulièrement accès à des 

médicaments ni à des informations soulignant la nécessité d’un traitement continu.  

 Le défi en matière de santé reproductive, de contraception et de normes 

culturelles demeure un élément majeur pour aider les femmes et les filles à parvenir 

à l’égalité. Il faut, pour ce faire, non pas seulement aider et appuyer les femmes et les 

filles, mais aussi encourager les hommes à modifier leurs attentes sur le plan culturel.  

 Bon nombre de jeunes adultes étant partis s’installer dans des villes, le nombre 

de femmes âgées en milieu rural a augmenté. Celles-ci sont particulièrement 

vulnérables et il n’est pas rare qu’elles ne reçoivent pas même les soins de base dont 

elles ont besoin. Qui plus est, elles s’occupent souvent d’enfants que le sida, la guerre, 

ou des maladies infectieuses ont rendus orphelins. Dans le monde entier, les 

travailleurs sociaux s’emploient à informer les femmes âgées et leur famille et à leur 

offrir leur soutien. La Fédération encourage également l’élaboration et l’utilisation de 

nouvelles technologies de communication afin que les femmes et filles rurales de tous 

âges puissent disposer d’information sur les services locaux et, partant, recevoir un 

appui supplémentaire. 

 

  Climat et facteurs environnementaux 
 

 Le Programme mondial pour le travail social et le développement social a pour 

thème l’effet de l’environnement sur le bien-être des individus.  

 Le taux de chômage mondial est passé de 170 millions à 202 millions et plus de 

la moitié des sans-emploi sont des femmes (ONU, 2015). Créer des emplois de 
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qualité, en particulier dans les collectivités rurales, demeure un défi majeur pour la 

plupart des pays. Les habitants de ces collectivités sont nombreux à partir du fait des 

changements climatiques et des catastrophes écologiques.  

 En Asie-Pacifique, la Fédération s’est particulièrement attachée à développer 

ses compétences dans ce qui touche le relèvement en cas de catastrophe naturelle. 

Elle a mis au point un module de formation appliqué dans toute l’Asie afin 

d’expliquer ce qui fonctionne et ce qui ne fonctionne pas. La reconstruction d ’une 

communauté sera réussie si les victimes y participent. Les travailleurs sociaux ont un 

rôle de communicateur et de coordonnateur décisif pour le succès du relèvement. Les 

plans de reconstruction d’une communauté sont des plus efficaces lorsque les 

habitants de celle-ci participent rapidement au développement de son économie. Faire 

appel à la main-d’œuvre locale et la rémunérer pour le travail qu’elle effectue 

contribue à redresser l’économie tout entière, aussi le commerce est-il - plus que 

l’aide - essentiel au succès du relèvement.  

 

  Résumé et recommandations 
 

 Indépendamment de leur situation socioéconomique ou géographique, les 

femmes et filles rurales devraient avoir la possibilité de mener une existence prospère, 

et de contribuer au développement durable de notre planète. L’égalité effective entre 

les sexes, la réduction de la violence à l’égard des femmes, l’accès aux services de 

santé, l’autonomisation économique, ainsi qu’une éducation et une formation 

satisfaisantes pour les femmes contribueront à faire progresser la société mondiale 

sur la voie de la réalisation des objectifs de développement durable. Ces principes 

fondamentaux sont au cœur de la mission de la Fédération internationale des 

travailleurs sociaux. C’est pourquoi la Fédération appuie la Commission de la 

condition de la femme moyennant les recommandations suivantes sur 

l’autonomisation des femmes et des filles rurales  : 

 • Mettre en œuvre des politiques qui imposent l’élimination de pratiques nuisibles 

ou violentes à l’égard des femmes (mariage forcé des enfants, violence du 

conjoint, mutilations génitales féminines, etc.)  ; 

 • Agir dans le cadre de partenariats entre l’Organisation des Nations Unies et la 

société civile pour que l’accès aux soins devienne une préoccupation majeure 

dans le monde entier. Il convient de prendre des mesures visant expressément à 

instaurer l’égalité d’accès à soins de santé de qualité, en accordant une attention 

particulière à l’impact des services de santé sur la qualité de vie des 

populations ; 

 • Promouvoir l’autonomisation économique et les possibilités d’éducation 

moyennant une mobilisation en faveur de la ratification à l ’échelle mondiale de 

la Convention sur l’élimination de toutes les formes de discrimination à l’égard 

des femmes et de la Déclaration et du Programme d’action de Beijing. Ce 

faisant, les responsables gouvernementaux devront viser à lutter, au niveau 

structurel, contre la discrimination fondée sur le sexe et les autres obstacles qui 

empêchent les femmes d’atteindre leurs objectifs éducatifs et professionnels  ; 

 • Appuyer l’Initiative des Nations Unies pour l’éducation des filles en vue 

d’assurer aux filles de meilleures possibilités d’éducation ; 

 • Veiller à ce que l’égalité des sexes soit une considération majeure dans l’appui 

qu’apportent les autorités gouvernementales et la société civile aux nouvelles 

industries technologiques et agricoles, y compris les industries fondées sur 

l’énergie propre. Les voix des femmes devraient être une composante à part 

entière des concertations gouvernementales sur les mesures à prendre pour faire 

face aux changements climatiques et promouvoir le développement durable ; 
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 • Les décideurs économiques devraient veiller à équilibrer la planification 

économique et le développement de leur pays, afin que les communautés rurales 

puissent se développer et voir ainsi leurs conditions économiques s ’améliorer. 

 Eu égard à ces recommandations, les gouvernements et les institutions 

internationales doivent apprendre à solliciter les travailleurs sociaux non seulement 

pour garantir un développement économique et social durable mais aussi en vue 

d’établir l’égalité des sexes dans des sociétés inclusives et viables.  

 


